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BURKINA 

FASO 
Le monde civilisé va-t-il laisser ces « fous de 

dieu » détruire le pays et tout le Sahel ? 

Au lendemain de la 2ème guerre mon-
diale, l’ONU a été créée pour éviter les 
guerres. Pas besoin de chercher long-
temps : elle n’en a pas empêché une 
seule. En d’autre termes, les Nations 
Unies (qualificatif abusif) n’ont protégé 
aucune population innocente de la vio-
lence armée. 

Nous sommes à juste titre révoltés par 
la guerre d’extermination que mène la 
Russie poutinienne contre le peuple 
ukrainien. La solidarité des démocraties 
avec l’Ukraine est essentielle. 
 

Tolérer l’intolérable : 
Une mauvaise habitude 

Mais de nombreux Africains nous repro-
chent une morale à deux vitesses. 

Les démocraties européennes ont regar-
dé sans réagir la destruction de l’Irak 
par  les USA. Et continuent à tolérer que 
l’armée israélienne qui occupe illégale-
ment la Palestine depuis 1967 maltraite, 
tue les Palestiniens, vole leurs terres et 
maisons. Et que la Turquie d’Erdogan 
bombarde les civils kurdes.  

Pardon aux autres populations ou groupes 
maltraités par leurs gouvernants ou des 
occupants, de ne pas les citer ici par 
manque de place. 
 

La conquête islamo-terroriste  
du Sahel : Inarrêtable ? 

Si la situation au Burkina Faso et au nord 
du Togo nous préoccupe particulièrement 
aujourd’hui, c’est parce que, depuis des 

années, nous y avions concentré nos interven-
tions pour soulager les populations avec de 
l’eau potable et l’électrification solaire des 
systèmes de santé et écoles, et que voir nos 
frères, sœurs, amies et amis martyrisés et 
abandonnés au sadisme des terroristes nous 
révolte. 

Les putchistes qui se succèdent à la tête du 
Burkina Faso, après le Mali, ressemblent peu 
aux hommes intègres dont rêvait Thomas   
Sankara. Chasser l’armée française, qui avait 
stoppé les djihadistes, pour brader leurs pays 
(et les mines d’or) aux Poutiniens et autres 
Wagnériens n’a fait qu’ouvrir une voie royale 
aux « hommes armés non identifiés », ces   
bandits masqués (la lâcheté n’a pas de limite) 
qui surgissent à moto dans les villages, volent, 
violent et massacrent les plus pauvres, souvent 
après un prêche islamique. 

Cette islamisation forcée ne peut se propager 
que dans l’ignorance, c’est pourquoi les djiha-
distes terrorisent, quand ils ne les assassinent 
pas, les enseignants pour que les écoles    
ferment les unes après les autres. 
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Les pétrodollars qataris 
n’ont pas servi qu’à ache-
ter le PSG et la coupe du 
monde de football, plus 
des hôtels en Suisse, ils 
arment au Sahel ces 
bandes dont le «GSIM : 
groupe de soutien à 
l’islam et aux musul-
mans» qui volent, violent, 
assassinent les paysans 
du Burkina et du nord du 

sortir de la pauvreté. 

L’abandon des cultures 
par les survivants réfu-
giés en ville va causer 
d’inévitables famines. 

L’obscurantisme propagé 
par la déscolarisation  va 
faire perdre des décen-
nies au développement 
humain, économique et 
démocratique. 

Nous ne pouvons rester 

contre des populations 
que nous aidons depuis 
plus de quinze ans avec 
la solidarité financière 
des collectivités du  
Canton de Genève. 

les militaires 
au pouvoir tiennent  
leur  promesse de        
rétablir la paix et 
la sécurité sur  
tout le territoire 
national. 

Et que les futurs 
dirigeants du pays 
cessent notamment 
de brader les rares 
richesses (mines)
aux 

coloniales. 

La situation humanitaire, sécuritaire et sociale au Burkina telle que la 
résume le Bureau de Coordination des Affaires Humanitaires de l'ONU 
(OCHA). https://reports.unocha.org/fr/country/burkina-faso/ 

• Plus de 2 millions de personnes déplacées internes (réfugiés intérieurs). 

• Plus de 6’000 écoles fermées. Plus d’un million d’élèves privés d’école.   
Durée moyenne de scolarisation : 1,2 ans (la plus faible du Monde, en 
baisse constante). 

• Plus de 200 centres de santé fermés. 

• Près de 4 millions de Burkinabés seront en insécurité alimentaire cet été. 

suite 

Le message placardé sur l’école de ce village est clair : Elle doit fermer dès lundi 
ou les enseignants et élèves seront tués... 

La Ville de Meyrin en deuil. 
IAS aussi. 

 

Cette année a vu la disparition de deux      
anciens maires de Meyrin, Monique BOGET, 
et Pierre PACHOUD, survenant après celle de 
Gilbert MEILLAZ en 2020.  

Ces magistrats outre leur dévouement à leur 
commune, ont toujours milité en faveur de 
l’aide au développement.  

De nombreuses réalisations d’IAS en Afrique 
n’ont été possible que grâce à l’investissement 
important de la commune de Meyrin, qui a 
constamment maintenu son aide solidaire à 
0,7% de son budget (l’objectif fixé par l’ONU). 
Plus que la Confédération. Plus que le Canton 
de Genève, qui contribue pourtant seul à la 
moitié de l’effort solidaire de la Suisse. 

Ces magistrats disparus nous laissent un   
souvenir lumineux. 

Dans son rapport 2022, le Conseil 
norvégien pour les réfugiés (NRC) 
a classé le Burkina Faso en tête 
des Crises de déplacement (de   
population) les plus négligées du 
Monde. Extraits :  
En 2022, les besoins humanitaires ont 
explosé : en décembre, 4,9 millions de 
personnes avaient besoin d’aide, soit une 
augmentation de 40 % par rapport au  
début de l’année.  
Les attaques de groupes armés non    
étatiques contre des points d’eau ont   
coupé l’accès à l’eau pour 830 000      
personnes. Le nombre d’écoles fermées 
en raison de l’insécurité a presque doublé 
pour atteindre plus de 6 200, perturbant     
l’éducation de plus d’un million d’enfants. 
Malgré la gravité des besoins, seuls 42 % 
des fonds humanitaires demandés ont été 
versés en 2022, laissant de nombreuses 
personnes sans aide. 

https://reports.unocha.org/fr/country/burkina-faso/
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Notre structure bénévole a néanmoins besoin de l’appui des membres et sympathisant(e)s pour tourner. 

Vos cotisations : 40 CHF ( étudiants / chômeurs : 20 CHF) et dons   IBAN: CH65 0900 0000 3438 8997 2  
IAS est reconnue d’utilité publique. Vos dons sont déductibles de vos revenus pour les impôts à Genève. 

Fin juillet 2021, la vie des villa-
geois d’Atsavegan s’améliorait 
une première fois avec le     
forage équipé d’une pompe ma-
nuelle India qui leur procurait 
l’eau potable qu’ils n’avaient  
jamais vue. Ce point d’eau se 
trouve vers les paillotes qui 
constituaient alors l’école.  

Fin mars 2023, les enfants ont 
reçu en cadeau de l’Etat de  
Genève une belle école de 4 
classes équipée. Leur joie est 
la plus belle des récompenses. 

Et en août, grâce à la solidarité 
de Meyrin et de Cartigny, un 
château d’eau électro-solaire 
fournira aux villageois de l’eau 
en grande quantité, y compris 
au bloc de WC et douches que 
nous allons  construire sur ce 
site. Qui seront suivis cette 
année encore par un petit     
dispensaire-maternité et une 
centrale électro-solaire. 

La joie des petits devant leur école toute neuve 


